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Évangile de Jésus Christ  selon saint Luc (9, 51-56) 

 Comme s’accomplissait le temps où il allait être enlevé au ciel, Jésus, le visage 

déterminé, prit la route de Jérusalem.  Il envoya, en avant de lui, des messagers ; ceux-ci 

se mirent en route et entrèrent dans un village de Samaritains pour préparer sa venue. 

Mais on refusa de le recevoir, parce qu’il se dirigeait vers Jérusalem. 

Voyant cela, les disciples Jacques et Jean dirent : « Seigneur, veux-tu que nous 

ordonnions qu’un feu tombe du ciel et les détruise ? » Mais Jésus, se retournant, les 

réprimanda. Puis ils partirent pour un autre village. 

- Acclamons la Parole de Dieu 

Commentaire  

« Jésus, le visage déterminé, prit la route de Jérusalem ». C’est une 

décision délibérée. Jésus veut aller jusqu’au bout, jusqu’à 

l’accomplissement de son destin… et il le fait de façon résolue. 

Le départ vers Jérusalem, cité de sa Pâque, est un grand départ. Pour 

l’évangéliste Luc, Jésus ne reviendra plus dans son petit pays de 

Galilée. 

Ainsi, se décider à suivre Jésus, à être son disciple, c’est nous tourner 

avec lui vers Jérusalem, ville de David, ville du temple, lieu où Dieu 

signifie sa présence, ville où le Fils de l’Homme est passé de ce monde 

au Père. Et prendre résolument la route avec Jésus, c’est nous décider 

à faire chaque jour un pas vers l’accomplissement de notre vie : le 

passage au Père. C’est aussi accepter que chacun de nos actes, 

chacune de nos journées, soit un passage vers le Père. Tel est le sens 

de l’existence de tout être humain, de tout baptisé. Cela signifie que 

nous sommes appelés à accomplir avec Jésus le même périple. 

Pourquoi alors vivre dans l’insouciance? Toute rencontre, tout geste, 

toute parole peut être mort à nous-mêmes pour devenir vie en Dieu. 

Prenons donc chaque jour la route de Jérusalem. 
 


